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                    Résumé
                

                                    
                        Un Âge de l’argent. Ainsi pourrait-on qualifier une large moitié du Moyen Âge occidental, située entre les viiie et xiiie siècles. Fondé sur l’épuisement des ressources aurifères antiques, il s’est dessiné avec l’adoption d’un quasimonométallisme d’argent dans ses systèmes monétaires et par les usages abondants et diversifiés des métaux contenus dans les minerais exploités, tels que le plomb et le cuivre. À l’origine de cette prédominance, les mines et leurs ateliers qui ont essaimé dans les massifs occidentaux, à la confluence de ceux qui travaillaient, de ceux qui exploitaient et de ceux qui dominaient. Pour explorer les espaces, les acteurs et les rythmes de la production argentifère, cet ouvrage se fonde sur des entreprises languedociennes, actives sur une large bordure méridionale du Massif central. En mobilisant les sources écrites, les vestiges archéologiques et en faisant la part belle aux géographies de l’une des principales régions médiévales pourvoyeuses de métaux précieux, il propose un voyage multi-scalaire en faisant dialoguer, dans un long Moyen Âge, normes et pratiques, techniques et société, exploitation et domination des espaces.
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            1Cet ouvrage est la version remaniée et sélectionnée d’une thèse de doctorat d’archéologie préparée à l’université d’Aix-Marseille entre 2012 et 2017, au sein du Laboratoire d’Archéologie Médiévale et Moderne en Méditerranée et de l’École doctorale 355.

            2Dans son état original, le manuscrit se compose de trois volumes1. Un volume de thèse, stricto-sensu, appuyé sur deux autres volumes qui rassemblent le corpus : un catalogue monographique et un régeste des documents. Je publie ici le premier volume révisé et coupé d’une de ses quatre parties, une étude de cas archéologique parue en 2019 dans Archéologie médiévale2. Le corpus fera quant à lui l’objet d’une prochaine publication. Ce découpage a l’inconvénient de séparer ce qui fait un tout, mais était nécessaire pour rendre possible la publication, tout en distinguant bien ce qui relève de la thèse et de la synthèse. Entre 2017 et 2022, date de remise du manuscrit définitif, il s’est écoulé cinq années. Le corpus documentaire et archéologique qui fonde cet ouvrage est demeuré dans son état 2017. Les nouveaux travaux publiés depuis seront néanmoins signalés, ceux dont j’ai eu connaissance, et leurs apports pris en compte dans les réflexions.

            3Au moment de livrer le cœur de ce travail, c’est un plaisir que de remercier chaleureusement toutes celles et ceux qui ont contribué à sa construction et à son achèvement. Loin d’être un ouvrage solitaire, il est le résultat d’une enquête collective et d’aides généreuses dont j’espère avoir été à la hauteur. Cette enquête dans les argentières du Languedoc médiéval a été proposée et encadrée par Marie-Christine Bailly-Maître et Philippe Allée, puis soutenue le 2 décembre 2017 devant un jury présidé par Luc Bourgeois, composé de Giovanna Bianchi, Hélène Débax, Florent Hautefeuille et Catherine Verna. Je leur adresse des premiers remerciements reconnaissants et me suis appliqué à tenir le plus grand compte de leurs remarques et suggestions énoncées lors de la préparation, de la soutenance ou de rencontres ultérieures.

            4Tout au long de ces années, j’ai pu travailler dans des conditions optimales en étant accueilli comme doctorant contractuel au LA3M, puis comme A.T.E.R. au département d’histoire d’Aix-Marseille. Les échanges scientifiques et pédagogiques quotidiens ont été très formateurs et aussi agréables que stimulants. Je remercie vivement les membres ainsi que la direction du LA3M, Henri Amouric, Nicolas Faucherre et tout particulièrement Anne Mailloux pour le soutien sans failles accordé tout au long de mon parcours doctoral, post-doctoral et du processus de publication. Son équipe administrative a aussi été exemplaire en toute occasion, en particulier Virginie Mari et Ingrid Propson-Escalier. Je me souviens également de l’excellent encadrement dont nous bénéficions de la part de l’ED 355 grâce à ses directeurs, Dominique Garcia puis Sabine Luciani, et spécialement grâce à Sylvie Milhet et Laeticia Roux Luzy. Si j’ai pu le mener à terme, c’est enfin grâce à l’École française de Rome qui m’a fait l’honneur de m’accueillir en 2020 comme l’un de ses membres, cela après une première année italienne permise par le LabexMed à l’issue de mon doctorat. Au-delà d’un élargissement de mes recherches à la Méditerranée occidentale, j’ai trouvé à Rome un cadre et des conditions de travail exceptionnels, ainsi qu’une atmosphère scientifique et amicale inoubliable. Je suis particulièrement reconnaissant envers sa directrice, Brigitte Marin, et envers Pierre Savy, directeur des études pour le Moyen Âge, dont la bienveillance et le suivi ont été pour beaucoup dans la publication de cet ouvrage.

            5Construire une thèse, c’est d’abord aller aux sources. J’ai toujours été très bien accueilli aux archives départementales de la France méridionale, aux Archives nationales, à la Bibliothèque nationale de France, dans plusieurs bibliothèques municipales, à la Bibliothèque d’étude méridionale et jusqu’aux Archives apostoliques du Vatican. J’en remercie leurs directions et leurs personnels, en particulier Alice Motte pour la communication des inventaires numérisés des séries G et E des AD 48, Monique Foissac pour celle des microfilms de la collection Doat conservés à la BEM ainsi que Catherine Virlouvet et Stéphane Gioanni qui m’ont permis d’aller au Vatican grâce à l’obtention d’une bourse de l’École française de Rome. La direction de prospections et de fouilles archéologiques a été tâche prenante, mais passionnante, dans laquelle j’ai toujours été soutenu et encouragé par les services régionaux de l’archéologie. Je remercie en particulier leurs conservateurs, Anne Le Bot Helly en Rhône-Alpes et Henri Marchesi en Languedoc ainsi que Laure Devillard, François Dumoulin, Philippe Galant, Hélène Breichner et Laurent Fau, avec qui un dialogue constructif et formateur était toujours ouvert. Les départements de l’Ardèche et de l’Hérault, la commune de Largentière ont contribué au financement et donc au bon fonctionnement des opérations, je leur en sais gré. Rien n’aurait cependant été possible sans le concours des fouilleurs qui participaient à ces opérations, réunis au sein du Groupe d’études des mines anciennes. Sans pouvoir tous les citer ici, je tiens à remercier tout particulièrement Flavien Perazza, président du Gema, pour son aide constante et précieuse dans la gestion, la préparation et la réalisation de ces opérations ainsi que celles et ceux qui m’accompagnaient régulièrement dans les maquis et sous les montagnes avec rigueur et bonne humeur : Natacha Barré, Clément Denizeau, François Gaspard, Thomas Genty, Marie Quillent, Sarah Laurent, Lionel Mazet, Léa Métivier, Louis Renouard, Stéphane Rouméjon, Rémi Saou, Élise Seron, Emily Schmitt ; ainsi que Michel Salvaire et Michel Berbigé pour leur accueil et leur aide à Villemagne.

            6Écrire une thèse, c’est ensuite se forger une culture historiographique et pratique, discuter, soumettre des idées puis des chapitres à différents regards, et, parfois, faire des choix cornéliens ou arbitrer des avis contradictoires. Parmi bien des discussions engagées en diverses occasions, de colloques andalous avec Timothy Anderson, aux salles de TD avec Caroline Carlon et de lecture avec Fernand Peloux, en passant par le bureau des doctorants avec Marie-Astrid Chazotte, et par le palais Farnèse avec Philippe Lefeuvre, j’ai aussi eu plaisir à échanger régulièrement avec les membres de la Société archéologique française d’étude des mines et de la métallurgie, que ce soit au cours de ses réunions annuelles ou en participant ponctuellement à des chantiers. Je remercie en particulier Florian Téreygeol pour m’avoir accueilli à Castel Minier et à Melle, ainsi que Joseph Gauthier à Sainte-Marie-aux-Mines. Mon intégration au « Groupe-meule », remarquable programme collectif de recherche diachronique m’a aussi beaucoup appris, tant sur la conduite d’un PCR que sur les questions molinologiques. Que ses membres et ses coordonnateurs successifs, Olivier Buschenschutz, Luc Jaccottey, Gilles Fronteau, Caroline Hamon, Florent Jodry, Cécile Montchablon et Paul Picavet, soient chaleureusement remerciés. Lorsqu’est venu le temps de la rédaction puis des révisions, j’ai aussi pu compter sur les lectures rigoureuses, portant sur un ou plusieurs chapitres, d’Emmanuel Bain, Angela Cossu, Yoann Doignon, Joseph Gauthier, Thomas Genty, Philippe Lefeuvre, Anne Mailloux, Lionel Mazet, Fernand Peloux, Guillaume Sarah, Laure Verdon. Je leur en suis très reconnaissant et me suis efforcé de tenir compte de chacune de leurs suggestions, tout en conservant bien entendu l’entière responsabilité de mes choix, comme de toutes les coquilles qui restent.

            7Publier une thèse, c’est enfin soumettre un manuscrit à un éditeur, le remettre sur l’ouvrage et l’éprouver. Je remercie Perle Abbrugiati d’avoir accepté de le publier aux Presses Universitaires de Provence, Sophie Bouffier, Emmanuel Botte et Cyril Courrier pour m’avoir à nouveau ouvert cette belle Bibliothèque d’archéologie méditerranéenne et africaine ainsi que Véronique Gémonet pour sa mise en page. L’École française de Rome en est la coéditrice, contribuant ainsi de manière décisive à transformer cette thèse en livre. Je remercie Brigitte Marin et Pierre Savy ainsi que les directeurs successifs de ses publications, Richard Figuier et Anne-Sophie Bourg pour l’avoir rendu possible. La double évaluation du manuscrit effectuée par leurs comités de lecture et par les trois rapporteurs sollicités a été aussi rigoureuse que constructive, me permettant d’améliorer encore le contenu, je les en remercie. Cette coédition a été renforcée par le soutien du Ministère de la Culture, grâce au Service régional de l’archéologie Occitanie, et du LA3M. Un grand merci à Didier Delhoume, Conservateur régional de l’archéologie, et à Anne Mailloux pour la constance de leur engagement et leur aide finale.

            8Bien qu’arrivant en dernier, chacun sait que la famille et les amis sont les premiers à partager et à subir ce long travail. Je ne pourrai jamais assez les remercier pour m’avoir soutenu et supporté. Chacune et chacun se reconnaîtra, en particulier Laurence, Jean-Pierre, Cécile et, surtout, Mathilde.

            À Rome, juillet 2022
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              Centres d’archives

              1AN : Archives nationales

              2ASV : Archives secrètes du Vatican (aujourd’hui Archives apostoliques)

              3AC : Archives communales

              4AD[n] : Archive départementale [département]

              5BnF : Bibliothèque nationale de France

            
            
              Sigles administratifs

              6AMU : Aix-Marseille Université

              7ANR : Agence nationale de la recherche

              8BRGM : Bureau de recherches géologiques et minières

              9DRAC : Direction régionale des affaires culturelles

              10DREAL : Direction régionale de l’environnement, de l’aménagement et du logement (ex-DRIRE)

              11DRIRE : Direction régionale de l’industrie de la recherche et de l’environnement (devenue DREAL)

              12GEMA : Groupe d’étude des mines anciennes

              13IGN : Institut géographique national

              14IKER : Société IKER Archéologie

              15LA3M : Laboratoire d’archéologie médiévale et moderne en Méditerranée - UMR 7298

              16MMSH : Maison méditerranéenne des sciences de l’homme

              17PCR : Programme collectif de recherche

              18SRA : Service régional de l’archéologie

              19SAFEMM : Société française d’étude des mines et de la métallurgie

              20SMMP : Société minière et métallurgique de Pennaroya

            
            
              Références

              21Les renvois internes à un chapitre se placent dans le corps du texte avec la mention entre parenthèses supra ou infra. Les renvois externes à un chapitre se placent en note, avec mention du chapitre ou du volume requis. Les textes d’archives ont été référencés en note avec l’original ou la copie (connue) la plus ancienne, ainsi qu’avec, le cas échéant, son édition. Pour faciliter sa consultation, l’édition la plus accessible a été choisie, par exemple disponible en ligne. Les dates des textes sont systématiquement indiquées en nouveau style, que ce soit dans le corps du texte ou dans les notes.

            
            
              Vocabulaire

              Tous les termes techniques sont définis dans le texte à mesure qu’ils sont employés. Nous plaçons ici ceux qui reviennent le plus souvent afin de préciser brièvement et généralement le sens que nous leur donnons.

              22BROYAGE : fractionnement mécanique de blocs de minerais mêlé avec sa gangue et sa roche encaissante, par percussion diffuse dans un moulin manuel ou hydraulique.

              23CHANTIER (D’EXPLOITATION) : lieu d’abattage du minerai, à ciel ouvert ou souterrain, percé dans le gisement.

              24CONCASSAGE : fractionnement et tri manuel de blocs de minerais mêlé avec sa gangue et sa roche encaissante, par percussion lancée et diffuse.

              25COUPELLATION : procédé métallurgique réalisée en atmosphère oxydante, permettant se séparer le plomb de l’argent, à partir d’un lingot de plomb argentifère.

              26ENCAISSANT : roche dans laquelle le gisement s’est formé.

              27EXHAURE : actions ou ouvrages permettant d’évacuer l’eau de la mine.

              28EXTRACTION : phase d’abattage de la roche et de réunion du minerai, effectuée à ciel ouvert ou en souterrain.

              29FUSION : procédé métallurgique permettant la décomposition d’un minerai en métal sous forme liquide.

              30GANGUE : partie du gisement considérée comme stérile et devant être séparé du minerai (baryte, quartz principalement).

              31GRILLAGE : procédé permettant d’évacuer le souffre des minerais sulfurés.

              32HALDE : amas de matériaux considérés comme stériles par les exploitants, issu de l’extraction ou des phases de transformation.

              33LAVAGE : séparation du minerai de sa gangue et de son encaissant (alors sous forme de sables) par concentration hydro-gravimétrique sur des plans inclinés et/ou dans des réceptacles.

              34MÉTALLURGIE : phase de transformation physico-chimique du minerai, après minéralurgie, en métaux. En cas de minerais plombifères, elle se compose de deux principales étapes : fusion, coupellation.

              35MINÉRALURGIE : phase de préparation manuelle ou mécanique du minerai, après extraction et avant métallurgie. Elle se compose de quatre principales étapes : tri, concassage, broyage, lavage.

              36TRAVERS-BANC : ouvrage minier, principalement horizontal, percée dans le stérile à des fins d’assistance de l’exploitation.
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            1L’objet de cette enquête est l’exploitation des minerais argentifères du Languedoc médiéval, et plus généralement le processus de production des métaux qu’ils contiennent. Ces minerais sont constitués de plusieurs métaux, dont les principaux sont le plomb et le cuivre. L’argent n’est que plus rarement associé, et toujours en faible quantité.

            2Pourtant, c’est ce métal qui constituait le premier objectif des recherches minières, qui déterminait les investissements puis les choix techniques des exploitants, et qui concentrait les attentions des pouvoirs. Les formules utilisées par les acteurs de la production pour nommer les mines révèlent cette hiérarchie. On cite d’abord les argenteriae ou les argenti fodinae, et après seulement les autres métaux. Les mentions du plomb et du cuivre sont même exceptionnelles. Malgré leur large prédominance, ils étaient considérés comme des « sous-produits » de l’argent.

            3Si le métal blanc polarisait ainsi les intérêts, c’est en grande partie en raison du système monétaire alors en vigueur dans l’Occident médiéval. Le monnayage d’or, hérité de l’Empire romain, s’estompe au cours des Ve-VIIe siècles en raison du tarissement ou de l’éloignement de ses sources d’approvisionnement, pour laisser place à un quasi-monométallisme d’argent dans lequel s’intègrent en alliage les métaux sous-produits. Les minerais argentifères étaient recherchés et exploités car ils permettaient, donc, une production monétaire, mais aussi et au-delà, car l’argent était thésaurisé, échangé et que le plomb et le cuivre étaient à l’origine de bien des matériaux et objets employés au quotidien dans les sociétés médiévales : des canalisations aux toitures des édifices, des ustensiles de cuisine aux accessoires de vêtements, des vitraux aux objets liturgiques.

            4Voilà pourquoi Braudel allait jusqu’à écrire en conclusion d’une étude sur l’or et l’argent de la Méditerranée que c’est à leur cadence que se rythment les chapitres de l’histoire du monde3. Que leur production soit considérée comme bloquée par des techniques rudimentaires ou au contraire comme terreau de l’innovation et du capitalisme, elle est de fait un objet de débats persistants entre les sciences de l’homme et de la société, des matériaux et de l’environnement, à la fois propice au temps long et source d’interrogations sur nos propres pratiques. Le Moyen Âge cristallise d’ailleurs une large part de ces débats, car il constitue l’entretemps qui a transformé un monde en un autre tandis que ces métaux continuaient à être recherchés pour irriguer ses cultures matérielles4. C’est pour souligner cette omniprésence que nous proposons, le temps de cette enquête, d’envisager cette période comme un âge de l’argent.

            
              1. État de l’art

              
                1.1. Les fondations

                5Ces caractères originaux sont régulièrement mis en avant dans une historiographie qui se développe dès le XIXe siècle, dans le sillage de l’industrie minière qui reprenait et prolongeait alors les travaux anciens. Géologues, ingénieurs, exploitants, historiens et érudits se sont pris d’intérêt pour les vestiges des productions médiévales, antiques ou préhistoriques, en tirant aussi profit des grands programmes d’éditions de sources alors à l’œuvre. Avec Édouard Ardaillon qui a travaillé sur les mines antiques du Laurion lors de son séjour à l’École française d’Athènes5, Carlo Baudi di Vesme est sans doute l’un des auteurs les plus emblématiques de cette période. Aristocrate piémontais, parlementaire italien, juriste de formation, il contribua à l’exploitation des mines de Monteponi à l’ouest d’Iglesias. Il découvrit le statut médiéval de la commune (le Breve di Villa di Chiesa), en entreprit l’édition et fit le commentaire de son règlement minier, dont les éclairages techniques, sociaux, politiques et archéologiques publiés en 1870 font toujours autorité aujourd’hui6. En France, les chercheurs de la seconde moitié du XIXe siècle ne pouvaient compter sur les monuments documentaires italiens ou allemands – auxquels on peut ajouter le De Re Metallica, dont la première traduction américaine critique parue en 1912 constitua dès lors une pierre d’angle pour les études sur les mines et les métallurgies anciennes7 – mais se sont malgré tout saisis de la question. Alfred Daubrée a par exemple réalisé le premier inventaire d’exploitations dans une perspective historique ; Paul Sébillot avait quant à lui fait la synthèse des mythes et des croyances liés aux mines, en débordant sur certaines coutumes des mineurs ; Jean-Baptiste Mispoulet, enfin, s’était attaché à établir et à comparer avec profit les régimes juridiques antiques et médiévaux8.

                6Malgré ces travaux pionniers, les mines brillaient par leur absence du numéro des Annales réputé fonder l’histoire des techniques, en 19359. Il est vrai que Marc Bloch et Lucien Febvre avaient alors l’embarras du choix des thématiques à inscrire dans leur plaidoirie en faveur de l’intégration des techniques aux territoires de l’historien. Ils optèrent en particulier pour le moulin, le gouvernail et le forgeron de village. Toujours est-il que dans son propos liminaire, Lucien Febvre posa les fondations de ce qui pouvait constituer un programme de recherche en ce domaine, reposant sur trois tâches. La première devait constituer une histoire technique des techniques, la deuxième évaluer la part de la science et de l’invention, la troisième devait replacer la technique au sein des autres activités humaines, car « chaque époque a sa technique et cette technique a le style de l’époque »10. Ces trois tâche, Lucien Febvre les voulut inséparables l’une de l’autre, et, pour cela, plaidait pour que cette histoire soit construite par la coopération, intégrée et non juxtaposée, de chercheurs « de provenances, de cultures et d’aptitudes diverses »11.

                7La perspective était vaste. Les premiers travaux furent ceux de l’identification et de la classification des techniques, dont les larges cadres chronologiques et géographiques conféraient à ces synthèses une dimension encyclopédique, aussi utile pour clarifier les connaissances que pour fonder les réflexions futures12. André Leroi-Gourhan, ethnologue et préhistorien, ainsi que les historiens Maurice Daumas et Bertrand Gille furent à l’origine de ces ouvrages, tout en précisant les méthodes et les concepts généraux13. Dans le même temps, Maurice Lombard contribua aussi à ces défrichements. Ses recherches sur les métaux du Ve au XIe siècle ont allié ces questions techniques aux grandes structures économiques et sociales des mondes méditerranéens qu’il explorait, élargis de surcroît à l’Afrique et à l’Asie, cela en rassemblant une documentation considérable et en cartographiant les lieux de production et les flux de métaux comme personne auparavant14. En raison des inévitables généralités qu’elles avançaient parfois, et des lacunes documentaires auxquelles elles étaient confrontées, ces synthèses posèrent aussi une série de questions auxquelles seules des enquêtes de terrain et des études thématiques ou régionales pouvaient répondre.

                8Plusieurs initiatives et enquêtes se développèrent alors dans le contexte intellectuel de ces années 1960 - teinté de marxisme et de matérialisme historique favorable aux études économiques et sociales, a fortiori fondées sur les productions. Sans pouvoir trop élargir ici la focale, les travaux de Ronald Tylecote ont par exemple marqué l’historiographie de la métallurgie britannique, tandis que ceux de Rolf Sprandel allaient constituer un des premiers jalons pour les études sur le fer du Moyen Âge, et que Beno Rothenberg engageait une des premières fouilles au long cours sur des mines et des ateliers Chalcolithiques de transformation des minerais cuprifères, à Timma (Israël)15. Parties de cette dynamique internationale encore dispersée, trois enquêtes doctorales ont préparé, par leurs apports et leurs méthodes, l’essor historiographique qui se remarque en France à partir des années 1970, puis s’amplifie encore à partir des années 1980. Chacune s’était, en quelque sorte, fixée sur l’une des tâches suggérées par Lucien Febvre. Claude Domergue a entrepris l’étude des mines romaines de la Péninsule Ibérique16. Alors qu’il était encore fréquent de voir des géologues ou ingénieurs des mines élargir leurs réflexions à l’archéologie, le point de vue était cette fois celui d’un historien et d’un archéologue, intégrant la géologie. Le discours fut de fait très large – géographie et métallogénie, chronologie et administration, économie, travail et techniques – si bien que la synthèse qui en découla, renouvelée plusieurs décennies plus tard, devint une référence17. Toujours sur la période antique, mais en philosophie et en histoire des sciences, Robert Halleux entreprit en second lieu une thèse en Belgique sur les conceptions des métaux des savants grecs et romains18. Son enquête sur leur lexique, sur les théories de la matière, les origines et les propriétés des métaux a permis d’explorer le monde des mentalités et des représentations, utile pour faire ce lien nécessaire entre sciences et techniques, mais aussi pour intégrer aux réflexions les conceptions médiévales des métaux et des mines, en partie issues de la tradition aristotélicienne. En dernier lieu, la thèse d’histoire du droit de Philippe-Jean Hesse, achevée en...
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